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Le Pays de Morlaix a prescrit le 31 août 2022 l’élaboration de son Schéma de 

cohérence territoriale (SCoT), qui va fixer les grandes orientations de 
l’aménagement du territoire à l’horizon 2045. 
 

Au terme d’une première séquence de travail qui a permis d’échanger largement 

sur les grands sujets de l’aménagement du territoire, et comme prévu par le Code 

de l’urbanisme (L.143-18), le PETR a organisé un débat sur les orientations de son 

Projet d’aménagement stratégique (PAS), le 6 juillet 2023. Souhaitant ajuster la 
rédaction de ce premier chapitre du SCoT, un second débat est organisé le 12 

septembre 2024. 
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Préambule. Un avenir en commun 
 

Le pays de Morlaix compte 129 900 habitants, et 

s’étend sur 1 330 km2, au nord de la Bretagne. Entre 

Léon et Trégor, c’est une terre de caractère, où 

l’Homme a su transformer en richesses les ressources 

de la nature. Entre les Monts d’Arrée et la mer, c’est une 

terre de diversité qui donne aux paysages ses charmes 

nombreux. Pays d’art et d’histoire, c’est aussi une terre 

d’initiatives tournée vers l’avenir. 

A travers ce Schéma de cohérence territoriale (SCoT), 

les Collectivités locales du pays de Morlaix souhaitent 

se donner un cadre commun pour imaginer cet avenir 

et organiser son aménagement.  

 

Répondre à la diversification des modes de 

vie 
 

Aux territoires d’ancrage où l’on passait toute sa vie 

ont succédé des territoires de passage où de plus en 

plus d’habitants recomposent celle-ci au gré des 

changements professionnels et conjugaux. Pour 

accompagner ces parcours de vie moins linéaires 

qu’autrefois, le territoire doit diversifier son parc de 

logements, son appareil commercial, son offre de 

loisirs, ses modes de transport… et ainsi permettre à 

chacun de vivre selon ses goûts, ses projets, et parfois 

ses contraintes. 

Au quotidien, c’est la conciliation des différents temps 

sociaux qui peut s’avérer difficile : articuler le travail, 

les courses, les activités des enfants et les temps de 

loisirs s’avère de plus en plus compliqué. Pour certains 

ménages, notamment parmi les familles 

monoparentales, cette pression s’ajoute aux 

contraintes financières. Proposer les services qui 

facilitent l’équilibre entre les temps sociaux, par 

exemple les activités périscolaires, et permettent une 

certaine autonomie de déplacements des enfants ou 

de parents âgés… fait désormais partie intégrante des 

qualités attendues du cadre de vie. Le territoire 

souhaite poursuivre les efforts déjà entrepris pour y 

répondre. 

Dans ce contexte de diversification des modes de vie, 

le développement des services numériques apparait 

comme un gisement d’opportunités pour les 

habitants, tout en pouvant fragiliser certains services 

physiques. Le territoire doit en tenir compte, et 

conserver l’agilité nécessaire pour réinventer en 

permanence ses réponses. 

 

Préparer la transition démographique 
 

La société française a connu une forte croissance 

démographique depuis l’après-guerre, sous l’effet 

d’une importante vague de naissances entre 1945 et 

1970. L’aménagement des territoires a été transformé 

par ces classes d’âge nombreuses, jeunes, mobiles et 

qui ont connu une forte élévation de niveau de vie. 

Elles ont plébiscité l’habitat individuel, quitte à 

s’éloigner des pôles de services et d’emploi, et 

privilégié des modes de consommation fondés sur les 

grands magasins périurbains. Ce mode de vie basé sur 

la facilité à se déplacer est menacé par l’avancée en 

âge de ces générations nombreuses. Le pays de Morlaix 

doit être préparé à ce vieillissement, qui va concerner 

tous les territoires. Pour ne pas le subir, les 

Collectivités locales souhaitent programmer dès à 

présent une production de logements adaptée et 

organiser la meilleure proximité possible avec les 

services d’usage courant.  

Le territoire souhaite aussi préserver, dans ce contexte, 

un certain équilibre générationnel. Les besoins des 

plus anciens ne pourraient être satisfaits sans la 

présence d’habitants plus jeunes et actifs. Or les 

classes d’âge nées à partir des années 1970 sont moins 

nombreuses. Pour tendre vers cet équilibre 

souhaitable et demeurer un territoire vivant, le pays de 

Morlaix doit proposer les meilleures conditions pour 

développer l’emploi, permettre à chacun d’y réaliser 

ses projets, ou de venir s’y installer. 

S’il parvient à réaliser cette ambition, le pays de 

Morlaix comptera environ 133 000 habitants en 2045. 

 

Relever les grands défis 

environnementaux 
 

La période qui vient verra aussi l’accélération de la 

mise en œuvre des transitions programmées en 

matière d’environnement. Les objectifs de la France 

s’échelonnent pour beaucoup jusqu’en 2050. 

Le changement climatique est identifié comme une 

menace majeure, qui compromet l’accès à des 

ressources précieuses comme l’eau, menace des 

activités économiques, notamment l’agriculture, et 

génère de nouveaux risques. Il convient donc de 

préparer le territoire aux conséquences d’ores et déjà 

inéluctables de ce changement climatique, tout en 

participant aux efforts nationaux et internationaux de 

maitrise de l’élévation des températures moyennes. La 

France s’est engagée à atteindre la neutralité carbone 

d’ici 2050, ce qui implique la mobilisation de tous ses 

territoires, dans des champs aussi variés que l’habitat, 

les mobilités, l’économie ou la production d’énergies 

renouvelables. 

La qualité de l’eau constitue un second enjeu majeur. 

La ressource va être contrainte par le changement 

climatique, et il est important que la dégradation de sa 

qualité ne compromette pas encore davantage sa 

disponibilité. Cette reconquête de la qualité est 

également la condition du maintien de la biodiversité 
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et du développement des activités économiques dont 

elle dépend. De nombreux efforts ont été entrepris 

depuis plusieurs années, dont les résultats 

commencent à être perçus. Ils seront poursuivis.  

Au croisement de ces deux enjeux, la préservation des 

espaces naturels, agricoles et forestiers constitue l’une 

des réponses principales que peut apporter le SCoT. 

L’artificialisation des sols compromet leur bon 

fonctionnement écologique et neutralise les services 

écosystémiques qu’ils peuvent apporter, en particulier 

la séquestration du carbone, le stockage et la filtration 

de l’eau, l’atténuation des inondations et la production 

de biomasse, notamment celle destinée à la 

production alimentaire. Le territoire s’engage dans un 

renouvellement de ses pratiques d’aménagement qui 

doit le mener vers le Zéro artificialisation nette (ZAN) à 

l’horizon 2050. 

Si ces trois défis paraissent revêtir une importance 

toute particulière, c’est l’ensemble des incidences sur 

l’environnement qui doit être pris en compte. Le choix 

des orientations du SCoT doit respecter le principe 

« Éviter-réduire-compenser », c’est-à-dire chercher en 

priorité à éviter les atteintes prévisibles à 

l’environnement, à en réduire l’ampleur le plus 

possible à défaut de pouvoir les éviter et, en dernier 

recours, à compenser les atteintes qui n’auraient pu 

être ni évitées ni réduites. 

 

Ensemble ! 
 

 

Morlaix Communauté, la Communauté de Communes 

du pays de Landivisiau et Haut-Léon Communauté ont 

choisi de relever ces défis ensemble, à l’échelle du 

pays. 

Celle-ci apparait comme la plus pertinente pour penser 

l’évolution des modes de vie, qui se déploient sur des 

bassins élargis, et y apporter des réponses 

coordonnées. Elle est à la dimension des grandes 

questions environnementales, qui se jouent à l’échelle 

de bassins versants, de grands corridors écologiques, 

d’espaces de mobilité domicile-travail… Elle est un 

espace de concertation avec les autres territoires, en 

particulier ceux de l’Ouest breton avec lesquels 

habitants et entreprises entretiennent des liens 

particuliers.  

Ce SCoT pose un cadre de référence pour 

l’aménagement du territoire, à l’horizon 2045. Il ne 

peut régler tous les défis évoqués à lui seul, car il est 

limité par son champ de compétence. Mais les 

Collectivités locales du pays de Morlaix en 

complèteront les principes en mettant en œuvre les 

politiques d’accompagnement pertinentes. 
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1. De l’Arrée à la mer : une terre 

de caractère et de ressources 
 

Le pays de Morlaix a été façonné par une longue 

histoire qui se lit dans ses villes et ses bourgs, dans 

ses paysages et dans son riche patrimoine. Tous 

révèlent le rapport entretenu avec les écosystèmes 

et les ressources naturelles, qui ont permis 

l’installation des premiers habitants et fondent 

aujourd’hui encore beaucoup de leurs activités. 

Cette identité nourrit l’attachement au territoire et 

concourt à sa cohésion sociale. 

Le parti d’aménagement du pays de Morlaix doit 

contribuer à préserver, valoriser et enrichir cette 

identité. Il doit organiser le développement du 

territoire en s’appuyant prioritairement sur les 

villes et les bourgs, qui sont les cœurs de sa vie 

sociale, et en fixant les principes qui permettront de 

préserver sa qualité paysagère et patrimoniale. Il 

doit protéger ses écosystèmes et ses ressources 

naturelles des pressions qui s’exercent sur eux et 

que le changement climatique est appelé à 

accroître.  

 

 

1.1. Renforcer les villes et les bourgs, 

cœurs de la vie sociale 
 

Le pays de Morlaix doit proposer un cadre de vie qui 

permette à chacun de réaliser ses aspirations et 

d’accéder aux services dont il a besoin. Ses villes et ses 

bourgs doivent rester les lieux principaux de cette vie 

sociale, où se marient un habitat diversifié, des 

commerces et services de proximité, et un espace 

public de qualité qui favorise toutes les mixités. Ils sont 

des atouts à valoriser pour répondre à la diversification 

des modes de vie, et aux contraintes liées à l’âge ou à 

la situation sociale, qui ne doivent pas empêcher 

l’accès à une vie complète et épanouissante. 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Développer prioritairement l’offre nouvelle de 

logements au sein ou en continuité des centres-

villes et centres-bourgs. 

• Favoriser la mixité des fonctions – logements 

diversifiés, commerces, services, équipements 

publics – au sein de ces centralités, en tenant 

compte de leur rang dans l’armature territoriale 

(PAS, 2.1).  

• Développer l’offre d’espaces ouverts (parcs, places, 

jardins publics…) et leur accessibilité à toutes et 

tous. 

• Favoriser les mobilités douces (marche, vélo…) en 

sécurisant et agrémentant les cheminements. 

 

 

1.2. Cultiver et transmettre des 

patrimoines riches 
 

Si aujourd’hui l’essentiel de la vie sociale se joue dans 

les villes et les bourgs, l’habitat a longtemps été 

dispersé dans ce pays agricole où l’omniprésence de 

l’eau a permis d’exploiter tout l’espace. Et cette 

dispersion explique la présence d’un patrimoine 

abondant, auquel les riches heures de la période linière 

et du commerce maritime ont donné un éclat singulier. 

Il est le reflet de l’histoire du pays et un élément du lien 

social. 

Le Pays de Morlaix a obtenu en 2006 le label de Pays 

d’art & d’histoire, renouvelé en 2023, qui reconnait sa 

richesse patrimoniale et traduit l’engagement des 

acteurs locaux en faveur de sa connaissance, de sa 

conservation et de sa valorisation. Les principes de 

l’aménagement du territoire doivent contribuer à la 

réalisation de cette ambition. 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Préserver les éléments architecturaux témoins de 

l’histoire et de l’identité du territoire. 

• Mobiliser certains édifices de valeur historique 

et/ou architecturale pour accueillir de nouveaux 

logements et équipements publics, dans le respect 

de leur identité d’origine, pour les préserver de la 

perte d’usage. 

• Mettre en valeur les édifices et édicules de valeur 

historique et/ou architecturale dans 

l’aménagement de l’espace public. 

• Favoriser la sensibilisation des habitants et 

visiteurs au patrimoine. 
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1.3. Valoriser une diversité paysagère 

exceptionnelle 
 

L’identité du territoire se dévoile dans ses paysages, 

qui racontent son Histoire, révèlent les activités 

humaines, les modes de vie, et la manière dont les 

habitants utilisent leurs ressources naturelles. 

Les villes et les bourgs, les villages, au sens breton du 

terme, les rivières, les milieux humides, les bois et 

forêts, les prairies bocagères, les champs de grande 

culture et la mer sont les motifs dominants. Mais, selon 

la manière dont ils s’agencent entre eux, et la variété 

des reliefs sur lesquels ils s’accrochent, ils dessinent de 

grandes familles de paysages à l’identité très 

marquée : les Monts d’Arrée, le plateau trégorrois, le 

plateau léonard et la baie de Morlaix. 

Cette qualité et cette diversité paysagères fondent 

l’attachement des habitants au pays, attirent chaque 

année de nouveaux résidents et séduisent les visiteurs 

de passage. Elles doivent être préservées, à l’échelle du 

grand paysage comme à celle des espaces de la vie 

quotidienne.  

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Préserver les espaces naturels, agricoles et 

forestiers (PAS, 1.4), qui dessinent les grands 

paysages du pays. 

• Limiter les constructions diffuses et préserver les 

alternances ville-nature. 

• Soigner l’aménagement des lisières urbaines et des 

entrées de ville. 

• Soigner la qualité architecturale et l’intégration 

paysagère des nouvelles constructions et des 

équipements de grande dimension, dans les 

espaces urbanisés, naturels et agricoles. 

• Apporter un soin particulier à la maitrise de 

l’urbanisation sur le littoral, espace 

particulièrement convoité. 

• Maintenir et valoriser les lieux de contemplation 

des paysages. 

 

 

1.4. Préserver la mosaïque des 

écosystèmes 
 

Le territoire est constitué d’un ensemble de milieux 

naturels variés, dont la préservation et le bon 

fonctionnement sont nécessaires au maintien de la 

biodiversité. Les bois et forêts, le bocage, les landes, les 

espaces agricoles, les rivières, les zones humides et 

tourbières, les milieux littoraux et marins hébergent 

des espèces qui leur sont parfois inféodées et qui 

disparaitraient avec eux. Ils doivent être préservés et 

parfois restaurés, ainsi que les grandes continuités 

écologiques - les corridors - qui les relient. 

Tous ces milieux rendent en outre des services 

essentiels : ils stockent l’eau et contribuent ainsi à sa 

disponibilité, à sa qualité, et à la régulation des 

inondations, ils stockent le carbone, ils préservent les 

sols de l’érosion, accueillent les oiseaux qui protègent 

les cultures, etc. Avec le changement climatique, ils 

seront demain plus précieux encore. 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Préserver les différents écosystèmes du territoire : 

les bois et forêts, le bocage, les landes, les espaces 

agricoles, les rivières, zones humides et tourbières, 

et les milieux littoraux et marins. 

• Identifier, préserver et restaurer les grandes 

continuités écologiques. 
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1.5. Préserver et valoriser un capital de 

ressources précieux 
 

L’espace, l’eau, l’énergie et les matériaux minéraux 

forment un capital de ressources naturelles que le pays 

de Morlaix utilise pour répondre aux besoins de ses 

habitants et pour développer ses activités. Elles 

doivent être mobilisées de manière à préserver 

durablement leur disponibilité et leur qualité, et à 

retrouver et maintenir l’adéquation entre le 

développement et la capacité d’accueil du territoire.  

Cela implique de renouveler les pratiques 

d’aménagement qui se sont traduites depuis les 

années 70 par une artificialisation très importante des 

sols naturels, agricoles et forestiers, selon la trajectoire 

prévue par la loi vers le Zéro artificialisation nette (ZAN) 

à l’horizon 2050. Le territoire doit aussi poursuivre les 

efforts entrepris pour reconquérir la qualité de l’eau et 

prévoir les meilleures manières de garantir sa 

disponibilité dans le contexte du changement 

climatique. Il doit, enfin, participer aux efforts 

nationaux et internationaux d’évolution vers la 

neutralité carbone, en réduisant ses consommations 

d’énergie et augmentant sa production d’énergies 

renouvelables. 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Faire évoluer les pratiques de l’aménagement du 

territoire vers le Zéro artificialisation nette (ZAN) à 

l’horizon 2050 : 
 

 

 

 

> en réduisant la consommation d’espaces 

naturels, agricoles et forestiers de manière à 

tendre vers un maximum de 307 hectares sur la 

période 2021-2031, correspondant à une 

réduction de 242 hectares par rapport à la 

période 2011-2021 ; 

> en limitant l’artificialisation : 

• à 50% entre 2031 et 2041 de l’artificialisation 

constatée sur la période 2011-2021 ; 

• à 75% entre 2041 et 2050 de l’artificialisation 

constatée sur la période 2011-2021 (figure 1). 

Le DOO précise ces objectifs à l’échelle des 

documents d’urbanisme locaux, qui garantiront 

leur respect dans leur champ de compétences. 

Les consommations d’espaces découlant de la 

réalisation de projets reconnus comme 

d’envergure nationale ou européenne (PENE), ou 

comme d’envergure régionale (PER) n’entrent pas 

dans ce compte foncier.  

 

• Améliorer la qualité et la disponibilité de la 

ressource en eau du territoire : 

> en poursuivant les efforts visant à atteindre 

la bonne qualité de l’ensemble des masses 

d’eau ; 

> en veillant à ce que l’accueil de nouveaux 

habitants et de nouvelles activités soit 

compatible avec la disponibilité de l’eau, la 

capacité à traiter les eaux usées dans de 

bonnes conditions et le bon fonctionnement 

des écosystèmes aquatiques. 

• Tendre vers la neutralité carbone en améliorant la 

sobriété énergétique du territoire et en 

augmentant la production d’énergies 

renouvelables.   

• Organiser la valorisation des ressources 

minérales. 

 

Figure 1 

La trajectoire de réduction de 

l’artificialisation entre 2031 et 

2050 
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2. Un territoire solidaire et 

préparé aux nouveaux modes 

de vie 
 

Pour répondre aux besoins et aux attentes de ses 

habitants, le pays souhaite conforter les 

équipements et services de ses villes et de ses 

bourgs, et compléter les solutions proposées pour 

s’adapter à la diversification des modes de vie. Ces 

réponses doivent préparer les transitions 

environnementales et démographiques, qui vont 

appeler de nouvelles manières d’habiter, de se 

déplacer, de consommer, de se soigner et de se 

distraire. Elles doivent aussi permettre à chacun de 

trouver sa place dans le territoire et d’y réaliser ses 

projets, quelles que soient ses contraintes 

personnelles. 

 

 

2.1. Organiser la proximité entre habitants 

et services-clefs, à l’échelle du pays 
 

La vie des habitants du pays de Morlaix s’organise à 

l’échelle de bassins, plus ou moins grands selon les 

ménages, que les villes et les bourgs structurent par les 

services et équipements qu’ils proposent. Toutes les 

centralités ne disposent pas de la même offre, et il est 

le plus souvent nécessaire de se déplacer pour trouver 

dans des pôles plus complets le service qui n’est pas 

accessible dans son propre bourg.  

Le territoire souhaite organiser la meilleure proximité 

possible entre habitants et services pour consolider le 

lien social, se préparer à la perte de mobilité de 

nombreux ménages vieillissants et pour contribuer à la 

maitrise des déplacements. Pour cela, il doit chercher 

à conforter ses pôles structurants de manière à en 

préserver le niveau de services, et à les préparer à 

accueillir les ménages qui ont le plus besoin de leur 

proximité immédiate. Chaque habitant doit ainsi 

pouvoir trouver, dans la diversité de cette armature 

territoriale, le lieu de vie le mieux adapté à ses 

aspirations et à ses contraintes.  

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Conforter l’offre de commerces, services et 

équipements collectifs de chaque ville et bourg.  

• Compléter cette offre par tout service et 

équipement collectif pertinent, en tenant compte 

du rang de chaque centralité dans l’armature 

territoriale (Figure 2). 

• Proposer une offre de nouveaux logements qui 

contribue au confortement des centres-villes et des 

centres-bourgs, selon leur rang dans l’armature 

territoriale, tout en tenant compte de la capacité de 

densification et d’assainissement de chacun d’eux. 

• Diversifier et développer les moyens de transport 

pour permettre à chacun d’accéder aux 

commerces, services et équipements collectifs 

souhaités. 
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Figure 2 

L’armature territoriale du 

pays de Morlaix 
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2.2. Adapter le parc de logements à la 

diversité des parcours résidentiels 
 

Le parc de logements du pays de Morlaix a été construit 

au fil du temps pour satisfaire les aspirations d’une 

population jeune, mobile, et dont les parcours de vie 

étaient marqués par une relative stabilité 

professionnelle et conjugale. Mais il répond mal à la 

diversification des parcours de vie, et aux 

recompositions désormais fréquentes des ménages. Il 

apparait aussi en décalage avec les besoins de 

ménages âgés qui vont être plus nombreux, et la 

recherche de petits logements par les jeunes ménages. 

Il fait l’objet de pressions sur les prix qui contrarient 

l’accès de nombreux habitants au logement souhaité 

et compromettent la mixité sociale et générationnelle. 

Pour toutes ces raisons, le parc doit être diversifié, en 

produisant davantage de logements de taille petite ou 

moyenne, et positionnés au plus près des commerces 

et services, de logements en statut de locataire, et de 

logements à coûts abordables. Il doit faire une place 

aux nouveaux modes d’habitat, notamment l’habitat 

partagé et intergénérationnel. A la diversité des 

parcours résidentiels et des situations personnelles 

doit correspondre une diversité des logements 

proposés. 

Le territoire veillera en outre à remobiliser une partie 

importante des logements vacants, afin de contribuer 

à la préservation des espaces agricoles, naturels et 

forestiers, et à soutenir la modernisation thermique et 

énergétique du parc, pour réduire ses émissions de gaz 

à effet de serre. 

 

 

 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Répondre à la diversification des demandes, liées 

aux évolutions démographiques et sociétales, par 

une production de nouveaux logements beaucoup 

plus diversifiée en taille et en statut d’occupation. 

• Développer l’offre de logements à coût abordable, 

notamment l’offre locative sociale, dans les 

secteurs à forte tension. 

• Privilégier la production des nouveaux logements 

au cœur des centralités. 

• Accompagner le développement des projets 

d’habitat partagé et/ou intergénérationnel. 

• Développer les réponses adaptées aux besoins 

spécifiques, notamment ceux des travailleurs 

saisonniers et des étudiants. 

• Mobiliser les logements vacants pour atteindre ces 

différents objectifs. 

• Soutenir la modernisation thermique et 

énergétique des logements. 

 

 

2.3. Diversifier et décarboner les mobilités 
 

Les déplacements sont dominés dans le pays de 

Morlaix par le véhicule individuel, qui s’avère 

particulièrement adapté à un territoire d’habitat 

dispersé et à la désynchronisation des modes de vie 

depuis les années 1990. Toutefois, de nombreux 

habitants souhaitent pouvoir disposer de moyens de 

transport alternatifs, et les perspectives du 

vieillissement de la population et de la nécessaire 

maitrise des émissions de gaz à effet de serre vont 

rendre nécessaire d’imaginer un bouquet de mobilités 

différentes. Ces mobilités doivent être pensées à 

l’échelle du bassin de vie, tout en se coordonnant avec 

les services proposés dans les territoires voisins. 

Le territoire doit aussi maintenir son ouverture sur le 

monde, en disposant d’infrastructures et de services 

performants. Ceux-ci sont la condition nécessaire au 

développement de son économie. 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Assurer la connexion du territoire aux grands axes 

de transports nationaux et internationaux, en 

consolidant les infrastructures correspondantes : 

port de Roscoff, gare TGV, RN 12, aéroport de 

Morlaix. 

• Proposer un parti d’aménagement qui concoure à 

réduire les besoins de déplacement. 

• Diversifier les moyens de transport proposés aux 

habitants pour réduire la dépendance à la voiture : 

développement des lignes de transports collectifs, 

permanentes ou à la demande, sécurisation des 

itinéraires structurants et des itinéraires du 

quotidien pour favoriser la pratique du vélo et des 

autres mobilités douces. 

• Accompagner le développement du covoiturage.  

• Organiser l’intermodalité à l’échelle du pays, en 

concertation avec les territoires voisins, pour 

proposer des chaines de déplacement continues et 

confortables. 
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2.4. Compléter et parfaire la desserte 

numérique 
 

Le développement rapide des technologies 

numériques renouvelle en permanence les manières 

de travailler, de consommer et d’organiser sa vie 

quotidienne. Il ouvre des perspectives en matière 

d’accès au soin, d’aide aux personnes âgées… Pour 

toutes ces raisons, le territoire doit proposer une 

desserte numérique complète et performante.  

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Compléter aussi rapidement que possible la 

desserte numérique à très haut débit du territoire, 

et développer les usages de nature à augmenter le 

confort d’accès aux services. 

• Compléter la desserte en téléphonie mobile. 

 

 

2.5. Garantir un cadre de vie qui limite 

l’exposition aux risques et nuisances 
 

Le parti d’aménagement choisi doit prévenir 

l’exposition des personnes et des biens aux risques de 

toutes natures qui peuvent menacer leur sécurité. Le 

changement climatique va accentuer certains d’entre 

eux, notamment le risque d’inondations dû à des 

épisodes de fortes pluies certainement plus fréquents, 

et la mobilité du trait de côte qui expose certains 

logements, activités économiques et équipements 

publics aux risques de submersion ou de destruction. 

Ces situations doivent être anticipées. 

De la même manière, les choix d’aménagement 

peuvent préserver de certaines nuisances, ou 

permettre de les réduire. C’est le cas en matière de 

gestion des déchets. Le territoire souhaite apporter sa 

contribution à l’évolution vers une économie 

circulaire, qui consiste à produire des biens et des 

services de manière durable en limitant la 

consommation et le gaspillage des ressources. Si cette 

stratégie concerne des acteurs nombreux, le territoire 

doit favoriser le développement de lieux de 

valorisation des déchets collectés.  

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Prévenir l’exposition des personnes et des biens 

aux risques de crues, d’inondations, d’érosion et de 

submersion marine, aux risques technologiques et 

miniers. 

• Intégrer dans la réalisation des opérations 

d’aménagement les techniques permettant de 

réduire les phénomènes d’inondations. 

• Prévenir l’exposition des habitants aux nuisances 

olfactives et sonores. 

• Préserver la qualité de l’air. 

• Organiser la valorisation des déchets collectés et 

contribuer à la structuration d’une économie 

circulaire pour le territoire. 
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3. Un pays d’initiatives 

économiques 
 

Le pays de Morlaix souhaite poursuivre ses efforts 

en faveur du développement et de la diversification 

de son économie, qui sont nécessaires pour 

permettre aux habitants qui le souhaitent de vivre 

dans le territoire, d’y réaliser leurs projets et de 

contribuer à son dynamisme. 

Il peut mobiliser pour cela ses ressources naturelles 

et humaines. Ses espaces agricoles et maritime sont 

valorisés depuis des siècles par l’agriculture, la 

pêche, la conchyliculture. Demain, l’algoculture ou 

les énergies renouvelables peuvent prendre place à 

leur côté. Elles viendront compléter un tissu déjà 

fort de ses entreprises industrielles, artisanales, 

commerciales, touristiques, et de ses services à la 

population. 

La présence d’acteurs majeurs de la recherche, 

comme la Station biologique de Roscoff, de la 

formation supérieure et de l’innovation, permet 

d’envisager le développement de filières nouvelles, 

que le territoire accompagnera. 

 

 

3.1. Conforter une agriculture nourricière 

et diversifiée 
 

L’agriculture occupe une place à part dans le pays de 

Morlaix, où elle représente plus de 60 % de l’espace et 

dessine ses paysages. Les productions maraichères 

dominent les terres fertiles de la « ceinture dorée », 

tandis que l’élevage est très présent sur la moitié sud 

et le plateau trégorois. 

 

Le territoire doit conforter ces activités de production 

et de transformation, qui représentent 20 % de ses 

emplois, rendent des services écosystémiques 

importants, et contribuent à la satisfaction des besoins 

alimentaires au-delà du pays. Pour cela il est 

nécessaire de favoriser le renouvellement des 

générations et de transformer les pratiques 

d’aménagement, en évoluant vers le Zéro 

artificialisation nette, en préservant la fonctionnalité 

de l’espace agricole, et en permettant une évolution 

des structures foncières respectueuse du bon 

fonctionnement écologique et hydraulique. 

Ce confortement doit être corrélé à la poursuite des 

efforts en faveur de la qualité de l’eau et de la 

biodiversité. Il doit participer à l’objectif de 

développement des énergies renouvelables. 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Préserver les sols en évoluant vers le ZAN pour les 

constructions agricoles. 

• Préserver la fonctionnalité de l’espace agricole en 

maitrisant le mitage et l’installation des tiers par 

changements de destination des bâtiments 

agricoles. 

• Permettre la restructuration du foncier agricole 

pour favoriser des pratiques agronomiques plus 

respectueuses de l’environnement. 

• Favoriser les nouvelles installations. 

• Permettre le développement de la production 

d’énergies renouvelables, sans compromettre la 

vocation nourricière de l’agriculture locale. 

 

 

3.2. Développer l’économie bleue et les 

biotechnologies marines 
 

Le pays de Morlaix possède un vaste espace littoral et 

maritime, où cohabitent activités économiques, 

récréatives, et résidentielles. Le territoire souhaite 

organiser leur cohabitation, en préservant notamment 

la place des activités primaires, dont les espaces sont 

convoités, et en proposant les conditions favorables au 

développement de nouvelles activités comme 

l’algoculture. 

Cette ambition peut se fonder sur la présence d’acteurs 

innovants, au sein desquels la Station biologique de 

Roscoff apporte une expertise de pointe dans les 

domaines des biosciences et des biotechnologies 

marines. Le territoire travaille au rapprochement des 

mondes de la recherche, de la formation supérieure et 

de l’initiative économique pour développer ces 

projets, écologiques et prometteurs (Blue Valley®). 

A côté de ce travail de structuration des acteurs, le 

territoire doit poursuivre les efforts entrepris pour la 

reconquête de l’eau, dont la bonne qualité constitue 

une condition préalable au développement d’activités. 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Poursuivre les efforts de reconquête de la qualité 

de l’eau, condition préalable à la pérennité et au 

développement des activités. 

• Favoriser le développement de la pêche, des 

cultures marines, et la transformation locale des 

produits et co-produits qui en sont issus. 

• Promouvoir le développement de l’industrie de la 

bioéconomie bleue en favorisant le rapprochement 

entre les acteurs de la recherche-développement 
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sur le milieu marin, de la formation supérieure et de 

l’innovation. 

• Organiser la pratique de la plaisance et des sports 

nautiques. 

• Définir, de manière générale, les principes de 

conciliation de ces différentes activités sur le 

littoral et préciser les vocations prioritaires de 

l’espace maritime. 

 

 

3.3. Accompagner le développement 
industriel 
 

L’industrie est un pilier important de l’emploi et, 

souvent, un acteur de la valorisation des produits issus 

de l’agriculture locale ou de la mer. Le territoire 

souhaite soutenir le développement des projets 

industriels, qui contribuent à la diversification de son 

tissu d’emplois, en créant toutes les conditions pour 

leur réussite. 

Cela passe par le renouvellement des pratiques 

d’accueil, dans le contexte national d’évolution vers le 

Zéro artificialisation nette. Les Collectivités locales 

accompagneront le développement préférentiel des 

projets au sein des zones d’activités économiques 

existantes, par une offre immobilière et foncière 

attentive aux besoins. Elles maintiendront une offre 

foncière disponible pour des projets qui ne pourraient 

prendre place dans ces espaces, en raison de leur 

nature ou de leur taille. 

 

 

 

 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Accueillir prioritairement les nouveaux projets, 

lorsque cela est possible, dans les bâtiments et au 

sein des zones d’activités économiques existantes.  

• Développer des solutions d’accueil innovantes, en 

concertation avec le monde économique, pour 

favoriser une gestion économe de l’espace.  

• Disposer d’une offre foncière disponible pour 

l’accueil d’activités de production et/ou ne pouvant 

pas prendre place au sein d’une Zone d’activités 

économiques existante. 

 

 

3.4. Développer les activités artisanales, 

commerciales et de service aux habitants 
 

De nombreuses entreprises participent à la vie 

quotidienne des habitants du pays de Morlaix, en 

apportant un service attendu et en contribuant à 

l’animation et au lien social dans les villes et les bourgs. 

Elles doivent donc pouvoir s’implanter 

préférentiellement au sein de ceux-ci, ou dans des 

espaces dédiés si elles présentent des contraintes liées 

à la nature de leur activité : stationnement, 

encombrement des produits vendus, nuisances 

sonores éventuelles…  

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Favoriser une implantation équilibrée des activités 

artisanales, commerciales et de services sur le 

territoire, en tenant compte des niveaux de 

population de chaque espace. 

• Développer les commerces et services de proximité 

préférentiellement à l’intérieur des centralités. 

• Proposer des possibilités d’installation de 

magasins dans des espaces dédiés lorsque leur 

activité est incompatible avec la présence en 

centralité, dans des conditions qui seront précisées 

par le DOO. 
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3.5. Favoriser un tourisme compatible avec 

les équilibres du territoire 
 

Le pays de Morlaix accueille chaque année des milliers 

de visiteurs, attirés par la diversité de ses paysages et 

par la richesse de son patrimoine. Les activités 

touristiques se sont développées dès la fin du XIXe 

siècle. Elles bénéficient aujourd’hui de la liaison 

maritime entre Roscoff et la Grande-Bretagne, qui fait 

du territoire l’une des portes d’entrée de la région. 

Le territoire souhaite conforter ces activités, en veillant 

toutefois à préserver l’authenticité des sites et 

l’équilibre social des communes littorales, que peut 

compromettre la pression des résidences secondaires 

et des meublés locatifs sur les prix et sur la disponibilité 

des logements à l’année. Il cherchera un meilleur 

équilibre entre le nord et le sud, en diversifiant les 

itinéraires et lieux de visite des touristes. 

 

 

ORIENTATIONS 

 

• Développer et moderniser les équipements 

récréatifs et culturels qui concourent à l’attractivité 

touristique. 

• Favoriser un meilleur équilibre nord-sud des 

séjours et itinéraires touristiques. 

• Développer les chemins de randonnée et leurs 

interconnections. 

• Encourager la diversité de l’offre d’hébergement 

sans préjudice pour le parc de logements à l’année. 

 

 



   
 

 

 

 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 

 
 

Pôle d’équilibre territorial et rural du Pays de Morlaix 

CCI - aéroport - CS 27934 29 679 Morlaix 

scot@paysdemorlaix.com 

www.paysdemorlaix.com 
 

 

 

Au titre de son programme partenarial, l’ADEUPa Brest-Bretagne participe à 

l’élaboration du SCoT du pays de Morlaix 

 

 


